
Spor t s14
Jeudi 19 Juillet 2018

LA première arrivée ausommet s'est conclue enfaveur de l'équipe Sky : leGallois Geraint Thomas agagné la 11e étape, hiermercredi, à La Rosière, etpris les commandes devantson leader Chris Froome.Des favoris du Tour, seul leNéerlandais Tom Dumou-lin a résisté au rouleaucompresseur de la forma-tion britannique. A l'arri-vée des 108,5 kilomètres,Thomas a précédé de 20secondes Dumoulin etFroome. Les autres préten-dants n'ont pu résister,dans les 5 derniers kilomè-tres, aux accélérations vio-lentes de Thomas puis deFroome.Le Français Romain Bar-det, le Colombien NairoQuintana, l'Italien Vin-cenzo Nibali et le SlovènePrimoz Roglic ont cédéprès d'une minute à Tho-mas dans le final. Au clas-sement général provisoire,Thomas précède désor-mais Froome de 1 min 25

sec. Dumoulin pointe à latroisième place à 1 min 44sec, Nibali (4e) à 2 min 14sec, avant l'arrivée à l'Alped'Huez. Bardet, désormais8e à près de trois minutes,a regretté avoir commisune erreur en ne réagis-sant pas à l'attaque de l'Ir-landais Dan Martin, suivi

aussitôt par Froome, à l'ap-proche des 3 derniers kilo-mètres. 
" Je n'étais pas assez atten-
tif. Après, il y a un peu trop
de marquage. Ce sont des
secondes qui partent ", acommenté Bardet, sur lepodium des deux derniersTours. Thomas (32 ans)

avait porté le maillot jaunependant quatre jours endébut de Tour l'an passé.Lieutenant ambitieux deFroome, il a gagné le moisdernier le Critérium duDauphiné, la répétition al-pestre du Tour.
LE DUO DE SKY. Ledeuxième des trois volets

alpestres, qui comportaitquatre ascensions, a étémarqué par l'offensive del'équipe Movistar de Quin-tana. L'Espagnol AlejandroValverde, combatif du jour,a attaqué dès le col du Pré,à 56 kilomètres de l'arri-vée. L'ex-vainqueur de laVuelta s'est appuyé sur son

compatriote Marc Soler,décroché de l'échappéepour l'attendre, et s'est as-suré 2 minutes d'avance.L'équipe Sky a été alors re-layée par les hommes deNibali. Dans la descente duCormet de Roselend, Du-moulin, accompagné d'unéquipier (Kragh Ander-sen), est revenu sur Val-verde. Mais leur avantages'est limité à 45 secondesau pied de la montée finalesur le groupe des favorisconduit encore par cinqcoureurs de Sky. A l'avant,l'Espagnol Mikel Nieve, ledernier rescapé de l'échap-pée le plus souvent animéepar les coéquipiers deWarren Barguil, a été dé-passé par Thomas à 300mètres de l'arrivée seule-ment. " Ils ont très bien joué
le coup, le tandem a très
bien marché ", a déclaré Ni-colas Portal, le directeursportif de Froome et Tho-mas. Ce jeudi, l'étape-reinedes Alpes mène de Bourg-Saint-Maurice à l'Alped'Huez (175,5 km) par lescols de la Madeleine et dela Croix-de-Fer (lire ci-des-sous).

Coup double pour Geraint Thomas
Cyclisme/Tour de France 11e étape
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MADELEINE, Croix-de-Feret Alpe d'Huez forment cejeudi la trilogie desgrandes ascensions clas-sées hors catégorie dans la

12e étape du Tour deFrance, longue de 175,5 ki-lomètres. " Ce sont des clas-
siques ", souligne ledirecteur de courseThierry Gouvenou. Achaque fois, des efforts delongue haleine, des cols degrande dimension jusqu'àla montée finale des 21 vi-rages pour rejoindre la sta-

tion de l'Oisans. " C'est une
étape qui ne déçoit jamais,
surtout que nous y avons
ajouté les somptueux lacets
de Montvernier. Ce qui
donne 65 kilomètres d'as-
cension ", ajoute Gouvenouà propos d'un dénivelé po-sitif global supérieur à 5000 mètres.Après l'indigeste Made-

leine (25,3 km à 6,2 %) etMontvernier, l'intermina-ble Croix-de-Fer (29 km à5,2 %) amène à la vallée dela Romanche et Bourg d'Oi-sans, pied de l'ascensionterminale jusqu'à l'altitudede 1 850 mètres. L'Alped'Huez, où le Tour revientaprès trois ans d'absence,présente une pente

moyenne de 8,1 % sur les13,8 kilomètres d'unemontée devenue mythique.Par la grâce d'un cadre fai-sant office de stade naturelet d'une popularité jamaisdémentie auprès du public,notamment néerlandais.Lors des trois précédentesarrivées dans la station (1400 habitants), la victoire

est revenue à chaque fois àun Français, Pierre Rollanden 2011, Christophe Riblonen 2013 et Thibaut Pinoten 2015. Départ de Bourg-Saint-Maurice à 11 h 10(départ réel à 11 h 25), ar-rivée à l'Alpe d'Huez vers16 h 53 (prévision à 32km/h de moyenne).

L'étape d'aujourd'hui : la trilogie des grandes ascensions
Tour de France 
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UNE foule dense, une fer-veur incroyable, une gloireéternelle qui attend levainqueur au sommet des21 lacets : l'Alpe d'Huez,arrivée de la 12e étape duTour de France ce jeudi,reste une des montées my-thiques qui font la légendede la Grande Boucle. " Tous
les grimpeurs rêvent de ga-
gner l'Alpe ", explique leFrançais Pierre Rolland,qui a levé les bras en 2011en haut de la montée. EntreFausto Coppi, Luis Herrera,Bernard Hinault et MarcoPantani, les plus grandsnoms du cyclisme s'y sontimposés. Pourtant, " ce
n'est certainement pas le
col le plus dur ni le plus
long. C'est une montée qui
ne fait que 13,8 kilomètres
", souligne Christophe Ri-blon, qui a écrit une des

pages du mythe de l'Alped'Huez en 2013, au prixd'un retour sur l'AméricainTejay van Garderen, qu'ilavait dépassé à deux kilo-mètres de l'arrivée.Cette année, toutefois, lamontée de l'Alpe intervientau terme des trois étapesde haute montagne dansles Alpes avec des coureursqui auront déjà la Made-leine et la Croix-de-Ferdans les jambes. " Si on
compare au Tourmalet, au
Ventoux ou au Galibier, ce
n'est pas la même chose. Il y
a des cols plus longs, plus
durs, qui arrivent plus haut.
Mais c'est un col référence,
il est mythique ", poursuitl'ancien coureur d'AG2R LaMondiale qui, à 37 ans, suitla course aujourd'hui pourl'organisation du Tour. "
Dès que l'on parle de vélo,
on nous demande si l'on a
fait le Tour de France et si
on a monté l'Alpe d'Huez. Ce
sont les deux premières
questions qui arrivent ",ajoute-t-il.

Une légende à 1 850 mè-
tres. Tous les ingrédientssont réunis au long des 21virages pour une légende à1.850 mètres d'altitude. Acommencer par la ferveurpopulaire, mesurableavant, pendant et après lepassage du Tour de France.
" Au départ du Tour, on
avait déjà des photos de
camping-cars qui s'étaient
installés quinze jours avant

", note Riblon. Histoire dene rien rater du spectacle.Pendant l'étape, les mo-tards de la Garde républi-caine ont parfois du mal àvoir où ils posent leur roue,tellement la foule est denseet les spectateurs nes'écartent qu'au derniermoment. Surtout au viragedes Hollandais, où les fansse rassemblent avec lerisque de débordements.

Ce jeudi, la sécurité serarenforcée pour l'occasion.Avec, pour la première fois,l'apport d'agents de sécu-rité privés de l'organisa-tion. " Il n'y aura pas
beaucoup de place ", re-doute le Néerlandais TomDumoulin (Sunweb), l'undes favoris du Tour, qui vaaborder sa deuxième mon-tée de " la montagne des
Hollandais " dans desconditions différentes de lapremière. " Je l'avais grim-
pée tranquillement à mon
rythme, profitant des fans
et de toute l'atmosphère. Ce
ne sera pas ainsi ce jeudi ". "
Quand je vois les images à
la télé, je me demande par
où j'ai pu passer. Mais sur le
vélo, on ne se pose pas la
question. Je fais confiance
aux gens, ils vont s'écarter ",se souvient Riblon, quisouligne : " ça participe à la
magie du Tour de France et
de cette montée."Pour le vainqueur, le suc-cès garantit une expositionmédiatique hors norme. "

Je ne l'ai pas vécu comme
s'il y avait un avant et un
après victoire à l'Alpe
d'Huez. Je ne me suis pas
senti plus fort, ou plus légi-
time. Mais les sollicitations
sont énormes. Encore cinq
ans après ", remarque Ri-blon, qui avait déjà signéun succès de prestige troisans plus tôt dans la stationpyrénéenne d'Ax-3-Do-maines. " Le fait d'avoir
écrit mon nom de famille
dans les livres d'histoire du
vélo, c'est pour moi une très
grande fierté ", ajoute-t-il.Et pas seulement dans leslivres d'histoire, puisquechaque vainqueur à l'Alpeinscrit son nom dans l'undes 21 virages mythiques.Un peu comme le vain-queur de Kitzbühel en skialpin a sa propre téléca-bine. Le Français partageson virage avec le Néerlan-dais Peter Winnen, vain-queur pour la premièrefois en 1981, l'année denaissance de Riblon.

L'Alpe d'Huez, entre foule, ferveur et gloire
Tour de France
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Le Belge Greg Van Avermaet, qui a perdu le maillot
jaune, et ses adversaires affrontent, aujourd'hui,

l'Alpe d'Huez.
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Le Gallois Geraint Thomas célèbre son coup double : étape et maillot jaune.
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